
Le Soir
d’Algérie Sports Vend. 20 - Sam. 21 juin 2014 - PAGE12

Ph
ot
o 
: S

am
ir 
Si
d

De nos envoyés spéciaux, M. Bouchama, A. Andaloussi et S. Sid

Demain, les Verts affronteront la Corée
du Sud dans une rencontre capitale qui
décidera de leur sort en Coupe du
monde. Au fond, et sachant que cette
équipe nationale a totalement raté son
premier match et montré un visage qui
n’a rien à voir avec le football, les sup-
porters n’attendent plus une qualifica-
tion au second tour comme souhaité
auparavant, mais simplement que leur
sélection se batte, enfin ! Peu importe
si c’est nul, une victoire ou une défaite
qui sanctionnera ce match, on n’en est
plus là ! On a envie de voir les Verts
jouer au football et non à une espèce
de handball sans attaque où toute la
manœuvre serait de défendre conti-
nuellement sa zone. 
Contre la Belgique, nous avons vu une
équipe jouer au football et une autre
refuser d’aller au combat. Parfois, les
attaquants semblaient ne pas savoir ce
qu’ils devaient faire du ballon, alors ils
le… remettaient gentiment aux adver-
saires et s’en retournaient à leur ahu-
rissante mission : défendre et défendre
encore ! Jusque-là, nous avons vu des
faibles et des forts, des stars et des
pousse-ballon, des équipes offensives
et d’autres défensives mais nous
n’avons vu aucun team refuser de
jouer comme l’ont fait les nôtres. Je l’ai
écrit jeudi : si, à chaque fois, nous
arrachons notre qualification pour aller
«défendre» et se contenter de «limiter
les dégâts», il serait plus juste de lais-
ser partir nos meilleurs adversaires en
poules éliminatoires. L’Egypte en 2010
ou le Burkina en 2014 auraient, au
moins, tenté de monter vers les bois
adverses ; au moins, tenté de monter
vers les buts adverses ; au moins jouer
devant ; au moins tirer dans les bois
belges… 
Je vois d’ici ces éternels défaitistes,
ces applaudisseurs professionnels qui
vont nous sortir l’incroyable histoire
du «sauvetage» de l’honneur ! Mais ton
honneur, petit gars, il est déjà à ramas-
ser quand tu baisses tes gants, que tu
ne veux plus te battre !
Ton honneur, tu l’as taché en laissant
ton vis-à-vis sans adversaire : une
bataille à un seul combattant… Tu
avais peur d’avancer, de lutter, d’y
croire, d’espérer… Que fais-tu donc
dans cette bataille ? Tu n’es pas l’ar-
bitre, ni les spectateurs ! Qui es-tu
donc ? A défaut de gagner la Coupe du
monde (sic), ou au minimum de se qua-
lifier pour le prochain tour, jouez les
gars, jouez comme vous savez le faire,
jouez à l’algérienne, composez ces
remarquables fresques dont vous avez
le secret, dribblez comme les artistes
que vous avez toujours été, tirez, allu-
mez le feu dans le camp coréen…
Tant pis si vous devez sortir de la com-
pétition ; au moins, on aura compris
que les livides fantômes de l’autre jour
n’étaient pas des nôtres, une mysté-
rieuse erreur de programmation à
oublier très vite ! Prouvez-nous que
vous savez aller au combat et que vous
n’êtes pas du genre à vous enfermer
dans vos quartiers à l’heure où sonne
le clairon. Allez-y : lavez notre honneur
! Quant au résultat, peut-être que si
vous y croyez, les dieux du stade, très
indulgents au Brésil, sauront vous
récompenser…
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Perdez, gagnez,
faites un nul…

mais battez-vous,
bon sang !
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Veillée d’armes pour
éviter le drame !

La nuit porte conseil, aussi.
Et l’entraîneur de l’EN algérien-
ne qui avait perdu la parole au
soir de la défaite devant les
Diables rouges de Marc Wilmots
a fini par recouvrer une certaine
faculté à communiquer avec ses
joueurs dont certains n’ont pas
manqué de lui incomber l’échec
du mardi belohorizontin. Un jour
sombre qui avait, pourtant, bien
commencé quand Feghouli a
mis fin à 28 ans d’impuissance
offensive. Grâce, il est vrai, à
une nouvelle balle arrêtée
(penalty) presque comme
Djamel Zidane (coup franc indi-
rect) contre l’Irlande du Nord, en
1986 à Monterrey (Mexique). Ce
week-end, un semblant de séré-
nité a regagné le camp de base
des Algériens à Sorocaba. Avant
de quitter le World Sports
Center, les coéquipiers de
Medjani ont tenu, hier matin, un
dernier entraînement avant de
s’envoler à Porto Alegre, en fin
d’après-midi. Une séance, à huis
clos, durant laquelle Halilhodzic
a mis en place son plan anti-
Taiguk Warriors. Pas la moindre
information fiable n’est sortie de
la citadelle qui entoure la
Fazenda Ipe de Sorocaba.
Quelques chuchotements assu-
rent que des changements
seront apportés. Au niveau de
l’effectif de départ et de la straté-
gie à adopter devant les vivaces
(et voraces) coréens. «Trois
changements seront opérés lors
du match contre la Corée du
Sud», assure une source proche
de la sélection qui a requis l’ano-
nymat. Selon notre interlocuteur,
«chaque compartiment de jeu

aura son lot de nouveauté au
sein du Onze de départ».

Soit un défenseur, un milieu
et un attaquant à incorporer par
Halilhodzic, dimanche après-
midi au stade Beira-Rio de Porto
Alegre. Un temple que les Verts
découvriront aujourd’hui à l’oc-
casion de l’entraînement officiel
et final. En premiers ou après la
séance des Coréens ? Jusqu’à
hier matin, aucune confirmation
n’a été communiquée par les
deux fédérations encore moins
par la Fifa.

3 changements attendus
face aux Taiguk

Des détails qui ont leur
importance. Halilhodzic en fait,
lui, un détail vital que de prendre
possession du terrain du Beira-

Rio avant son homologue sud-
coréen, Myung-Bo Hung.
Superstit ion oblige (Wilmots
avait programmé l’entraînement
final, lundi dernier avant le
Bosnien), Coach Vahid a envoyé
jeudi, lors de la mixte zone, un
groupe de joueurs parmi les-
quels des joueurs annoncés de
retour dans le Onze rentrant
face à la Corée du Sud,
dimanche. I l  s’agit, outre
Bougherra, Taïder et Halliche
qui avaient joué le match face
aux Diables rouges, mardi
passé, de Brahimi, Djabou,
Cadamuro, Mandi et Mesbah.

Un avant-goût des change-
ments espérés (réclamés) même
s’il est évident que faire évoluer
Djabou et Brahimi, deux vir-
tuoses, côte à côte est plus

qu’improbable. Alors, le scénario
d’un changement de trois
«fusibles» devient plausible. En
l’occurrence Cadamuro qui
reviendra dans l’axe, Mandi pre-
nant le couloir droit de la défen-
se (Mostefa devrait passer au
milieu à la place de Medjani,
blessé) et enfin, Mesbah qui
viendra renforcer le couloir
gauche dans un rôle qu’il a déjà
tenu à Livourne (milieu gauche
défensif). Djabou et Brahimi ne
feront, en somme, leur entrée
(du moins l’un des deux) que
dans le cas d’un scénario-catas-
trophe. Une autre stratégie
défensive, en définitive, que le
Bosnien justifie par la vivacité et
la force physique des cama-
rades de Lee Chung-Yung. 

M. B.

l La pilule belge passe mal. Mais, comme disait Halilhodzic lors de la conférence d’après-match,
«la vie continue, il ne faut pas pleurer éternellement». Surtout que la confrontation contre les Sud-

Coréens arrive à grands pas. Avec un enjeu de taille : la victoire sinon le retour au pays.

Les gardiens ont travaillé sur du sable
Si les joueurs de champ, parmi lesquels

Medjani et Yebda qui relèvent de blessures, ont
été soumis à des exercices en atelier et avec bal-
lon, les gardiens de but ont effectué un travail
spécifique sur sable. Une manière d’éviter de tom-
ber dans le… sable mouvant.

L’hôtel Deville accueille les Verts
La délégation algérienne a pris ses quartiers à
l’hôtel Deville (et non Devil comme annoncé par
nos soins dans notre édition de jeudi). Situé près
de l’aéroport Salgado Filho, cet établissement 5
étoiles offre toutes les conditions de confort et
concentration aux joueurs de Halilhodzic.

L’escapade du Bosnien
Vahid Halilhodzic vit des moments difficiles depuis
le début de ce Mondial. Au lendemain de la défai-

te face aux Belges, le Bosnien s’est d’abord isolé
dans sa suite au World Sports Center de
Sorocaba. Le lendemain alors que tout le monde
s’apprêtait à tomber dans les bras de Morphée,
l’ancien driver du PSG a quitté le centre pour aller
«voir ailleurs». Une escapade captée par les
caméras indiscrètes de Dzaïr TV qui l’ont montré
en train de chercher une voie dans la nature…

Le «score» des télévisions belges
La victoire de la Belgique sur l'Algérie a été

suivie par 1,5 million de téléspectateurs sur la
RTBF. C’est le score le plus élevé réalisé par une
télévision belge d’expression française. La cou-
verture du match par la VRT a attiré une audience
de 2,2 millions de téléspectateurs, le deuxième
plus élevé jamais enregistré en Belgique néerlan-
dophone.
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